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FLEURS ©ES ALPES

Au-dessus des vertes vallées
Qui virent naître André Hofer
Sur les neiges immaculées
Ouatant des sommets gris de fer;

Quand toute autre sève est tarie,
L' « Edelweiss » s'ouvre, vierge et seul ;

Sa fleur grêle est la broderie
Blanche, aux angles du blanc linceul.

J'aime ta splendeur solitaire,
Si proche du monde irréel,
0 dernière fleur de la terre,
0 première Heur du ciel

Mon âme aussi, fleur blanche et frêle,
S'ouvre entre la terre et les cieux,
Trop blanche pour tomber vers elle,
Trop frêle pour monter vers eux.

Par mainte racine profonde
Mon cœur plonge encore dans le sol,
Quand loin des amours de ce monde
Mon âme fière a pris son vol.

Pour mon orgueilleuse bassesse,

Lutter est trop ; vivre est trop peu ;

Et je souffre, d'avoir sans cesse

Horreur du monde, et peur de Dieu.

Joseph Boubée.


	Fleurs des alpes

